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A'oNNE triT Si la guerre o st la dlernidre raison des peuples, lagrio.tUro doit eu,ôtre la prrveirrntr AnaiY T-AWANT

Emparons-nou4 du sol, si nous'voulons>conserver notre natioiilitd.

SOMMAIRE REVUE DE LA SEMAINE

Rerie de la Scmatw: Aussitot que le JubW( extraordinaire pr Uan
* inngné par' Sa Salnedl aeLo II t od. i Une cors.cspondale de Roine, publiée" dans 1ldig

proïidence s'est'plu à' donner -des signes de ses misUicor- " Annales do Notre'Dame des Vte dB t
dieuses disrositions en faveur des égarés voulant se rendre f- qaouob ex o e o.

au invitations dela giace.-Disconrs prouonc par le Sou- Xforiue qu'unssêt ueý lu Jubilé extrcodioéa iroe ro

main Pontife, à une à.ine.cOrd tr ois cents~ iierins. muligné par Léon Xl1t,:'' été' àcordéý -la Providence
rion eongs' Echastiueà le.e ae Awlu à donner des signes do' ses miséricord ieusei

Mrsnlines de' Qnébco, an La St.Joan.-La PTocesiofli, dis tons en faveur- des égarés qui vouinient se

. Très-Saint.SaOremont à Ste.Anno de la'Pucanière.-La Ga- rede ivtation do lagao '

cette deesC'anpagfles illustrée. redea 
,,Iiiaioýd

eauserie Agricole : -Des eng ais compos Avantages d .s Ain i, le jour même où a commencé le Jubilé, c'e t

sème Bommr pour' n obtenir les meilleurs résult ts.-if- ti-d.ru le 19 mars, fÔte dé Saint e la' voPllo dé
férents dtails povant nons faire apprécier davantge le llome a été élifiée par 'la mort exemp1laire 'du gêne-

-volume que iannent de publivr MM. Chs-F. Côté & Cie., ce ral M ilon. Pendant sa ma'adie, il avait déji donné "a

Québec, sur la manière de' fabriquer toutes sortes d'ongrais. demission de ministro de la guerre aut roi Humbert,

Sujets divers.: Etablisewent d'un cercle nauricole à St-Alexen,'a
rde _aomsa g 'rhvqed uSe.qui attache o~t, dès lors, il si'était, pré'paré à faire'uneý bonne ýmort:

. uei Kgrands impogtale r.c l'agriculture et àla ganrude En effet, il a pu demaudr et recevoir en temps oppor-

oeu n e (e a'colonisation a hautemelit.UpprouV 6 ces saciétés tun les derniers sacrements de l'Egliso et manifeser,;

eta encotira glecultivatettrs profiter des avantages qu'ils avec le repentir do ses fautes, les ls solides .senti-

peirvènt en retirer.--Culture du -blé-d'Inde comme aliment, ments de piété
* comm plnt foélér e o me cnt 'd'assolemlent. 1muants; de piété.

c7omseet autres: Exportation'u bétail canadien c' Europe.- Quelque temps après, les jornaux( de Bologne.si.

coPaéu err et' du fromage.-BeurrriO . St-Sauveur, analuient un trait non moins édifiant. Le marquis do

cot doTerrebonne. Popoli, sénateur italien est mort dans cette ville,. le

tts: Comment.teindre les petits articles.-Moye gu- 26 mars, après avoir également dem:ndé ot reçu .le
sacrements de l'Eglise, ainýi qu'. ne bénédiction spé-

C e u~Pos -,e-cette cia'e du Sait, Père. Les sentiments manifeatés. Aila

SCommo nous,cxpédious par la p s adernière eure par le marquis Popoli, ont prouvé

GaretedeCamptagnS la veille.dujour do sa publicationl, nous combien il-regrcttait la part qu'il avait price, par le

publions l'annonce suivaute que 'par oubli nous 'ops ss, aux actes do la révoluion italienne, surtout

publié la semaine dernière: da ns los provinces appartenant aux Etata de l'Eglle.

Collège de» Ste.Anne-L distribution solennelle des prix an 'A R me, touteo uno fimille protestante1 , originairà

Collège de Ste-Aune aura lieu' JEUDi le 23 juiu courant, à;l de la ville do Hof, en Bavière, en composée du père,

beure de l'après-midli Sa Grandeur Mgr l'Arcbevêque Qud- ât. Jean.AdolphV Hof, do la mre 'et de sept enfantà;

bec, or l'invitation qui lui en a été faite, présidora prabla- s'est converlie au oatholicismo et a fait son abjurne

blement,'la'distribution des prix.- a quelques jours, avec une ferveur qui dé.

• La'fermeture des classes a lieu plus tôt que d'crdinaire, vu notait l'intervention desa grâce. Lesheuru convor

les travaie considérables qui doivent Ùtre fits dani le Collège tis ont té reçus, quelques jours ri pr..o n on audien e

pendant la vacance. Les travaux serout poussé aveu viguur particulire par le'Souvris-Pontif quie beLnl

pour.que.tot soit terminé avant'l'oivertute des' classes 'é leur p rodue -rll

1er septembre pirochain.' > eiîne ' ' ' -

3'?

.4' -.



Sio GAZETTE DES CAMPAGNE .

-D7iins différents pays de, l'Europe do~noiràbreux pé dvéeisà'Egli.e.Laérté,i rl , avertu
lerin.ges. s'orgnisent dans lebut d'al-erâ Rome, .chitienne sont des bieuns quij formnt-le patrimoitie
pour y. accomplir les stations jubilaires et recevoir la corfi '*ie tous les fidèles. Atous, cesbiens'doi'c'ot
bénédiction du Souverain-Pontife. êtreprécieux et chers, :mis en sûrete ilsceront utiles

Týois d'ents pélerin Fnai' ~étiet à Rome. l .3 a o'utes'les grandei~et bles~caues; d'si ppé.: et peri.
mii der nier sous la conduite du vicmte de DIàs, et dus, ils e'n rendrónt la dîfensediffile et en compro.-
le dimancheé suivant, 8mai, ils étaient reçu en audi- mettront le succès. Vouavozcomipris, tre.fchers fils,
ence particulière par lo Souverain-Pontife. vous avrz compris:cs besoins:etces devoirs; ete't,

NOUS citons ici la passage le plus -rmariquabýe du précisément pour:.. satifaire de .votre. mieux.que,
dlscours que Sa Sainteté a prononcé en cette circons- sous la sa
tance: . ··~... journellement vos forces et otre si intelligente, acti-

" Nons Nous réjoiissons, très-ehers fils,.de vous voir
de nouveau réunis autour de Nous et d'entendre ré. " La France, cotto noblenation.que nous:aimons
oniier une fois encore, les acceni' do votre déoue. tomjours à nommer lalio ainée de LEglise,-aFrance

ment à l'Egli-e et de votre attachement àco*siége renferme dans sonr se npar:largrae do.Dieugdes
apostoliquo et au Pontife Romain. Et con'ni'i-t p'o~ur- rih r de génrositéetd.foi Son
rions.Nous ne pnas avoir pour agréables»et nepas louer illusre-scopat,pour.sauvegarderles grands.Int'
hautement la pieune pec.ée et les'nob:eentie'nts rets dela.religionet du salut des amos,- deploie aree
qui, chaque année, vous ramènent ici au toibeau des un merveilleux accord, une sollicitudequo rieni'ar-
glorieux Apôtres et dans les grands sanctuaires'de-la rete et rien ne décourage. Et vous mectres.chers
ville éternelle ? Vos pélerinages:si-édifiants, Nous.en fil ý.vous-memes t tant Jantres avec vous, vous te-

-avons la:douce confiance, raffermissont votre foi et nfiez' oe m i sie~d-.ds ch'rétionsdu.pro-
votre courage en donnant à votro piété un élan'nou fesser hautement votre foi, votro amourvotre fidélité
veau. -Is sont en méme temps -un exemple -digne l'Egbio et vo1saimz a-ls. ffirmer. toujour8,_sansý
d'ètre proposé à l'imitation de toutes les nations ca- vous laisser effrayer par la vue des q ce

-tholiques.-Dans los tc nictoublés, ci el'et, les Ames foi, que cette enarité vous simposent. .C'est précisé-.
cherchent et ressentent comme le besoin de multiplier ment sur l'en.emle des grandesqualités et des vrais

.]es.manifestations extérieures de leur foi et deileur mérites de la Franco que Nous fondons:nos espérancós
union intime avec le pasteur supréme chargé par Dieu .pour votre chèrepatrie. En tout temps,,a Proidenco
de les éclairer, de les instruire, et de les guider à ¯ra- s'est plu'à onefir à' la Franco latdéfeuse desl'Eglio,
vers l'obscurité et les écueils do- la vi. . . et,quand ello la voyait's'acquittr 'fidò!m'cn de¯cetto

" Vous savez, bien aimés fils, vous savez combien noblo mission, ello'no tarduitp'as,à,len reconip'entr
grave et diflicile est, A l'heure présente la condition paruno augmentationdolir.otderpro'perîto.
de la sainto Egliso et de la société civile tout entire. "Nous ?edemandons-au ciel avec instanco, puiso
L'épouse. immaculée de. Jésus-Christ est.regarde la France d'aujourd'hui, pur sa àf relgîenés,'ètre
commo l'ennemi le plus dangereux de l'humanite, digné dela Francedu passé; puissert-elle rester.-fidèle
et, pa'r suit, elle est combattue A outranc'et chasséo auxgrandesi.traditionsde 'sor histoire. ce eerait'l1
departout; on n'oet rién pour souetrairo ason in moyen-pour.elledo travillr Aia veitable grand'eur.
flueneo salutaire tant la vio privée que la vie pub.iqu -Un douloireuse.exprence, hÔ!as. a prouvécha dn
at'l'on s'efforce do détruire ses pieuses institutions quels abîmes achemmnt les natio quellosse
ddnt la longue expérience des siècles n'a cessé de. laissent, séduire etqu'elless'éomitent:de l'Eghso qui,
miontrer l'utilité et d'enregistrer les bienfaits.-i des peuples,"est la plustendromèr

pr'une conséquence fatale de cotte guerro, la société < "nse.Y n
civile e 'trouvo actuellement menacée par les dangers " En'atténdant,"ti-chers fls, vous, fortiflez'otre
les plus sérioux, car, les bases de l'ordre public étant courage et Nou:, Nous vous plvçons.sous.la protec.
ébranlées,' les pouples et leurs chefs ne voient plus do. tion toute spéciale du- glorieux saintkMichel, pr ince
'vant eux que menaces et calamité-.-Au reste, pour, des milices célestes 'et de saint oseph.. chiste époux
rait-il en être autremont ? Les natious poul ront-elles de la .bicnheuroeuse Viergo irie, et Noussuppions.
échapper à la ruine lorsque les familles et les cités ne le Seigneur qu'après 'la vie Il diigne- un 'jourorier
se composeront plus que des générations nouvelles Vos.fronte des plus rh'he couronnes. U'estdans'ot
élevées dins l'oubli de Dieu et privées du frein de la intention, queNous'vous liéitnad tout notre coer.
religion, le seul qui soit capable de imaitriser los pas- Quecette bénédiction vous accompagne dana voso-
fsions et les coñoupiscences malsaines de l'homme.- yers et.devienno pai la bonté&du Dieu, une source
Pour 'conjurer ces immenses périls, il faut, trds-chers abondante do;grãees 'pour 'vous,;vos fimilles et p'ur.
file, il. faut que tous les catholiques e'unissent étroite. la France entière.-enedctio-Dei, et: " -:.
ment dans la prière et dans la défense courageusedes Le " Con'rès -EucMritiqie Voici cè' -iuo nous
intérêts suprêmes do là religion et do la societé..Un lisons danis. lei na/es lCatholiques, à'l'occasion dece:
vaste.champ est. ouvert à leur zèle .et leur dévoue- corgrðs qui-va:s'uvrir .'Lille le,28!-29·.et 30 juin'
muent: l'éducation chrétionno do la jonnes:., la mora- courant: " Un congrès va s'ouvrirA Lille;*-à.lafin.du
lisation des clases ouvrières, la reveidication par los mois dejuin : il réunirales, catholique:fervents..qui
moyens légaux de- droits des catho:-iquîes, méconnus e'oceupenit .des ouvres euch.ietiques,.et,.il.donnera
et foulés aux pieds, la dilrusion dela suine doctr ine certaioinent un ugnifiqis laun' aI'upiétéchi-étienne..
qpi démasq.u la fausse scienco, sourcede l'incrédilité L'Echaristie o 0 contie .'dult't;.l'ßu'hr
et do la ,corruption dos moeure. Voilà., leoi jetJÏu.-r oet'Josus avc rnos ;tcis em'nt.pour ainsi

l'activité de'tçus les. fils i'a''" pbl'' :~os'petl petit. etçté" çl~ e'.-rov t: u' *.uirospa* r



G.AZETTE DES CA§MPAGNE~S

je~? anv5eè /o'Y3L U4òofsommatio~tdes Éiès On -É;"~flDu' ylft" aù r et~S
s'étOflile alf8~is du ura'go 'oue montrent les catho- presentdtiont d? - nleen favourd e la a et

q e ' c n i ble:nu miheu dee specia, iee ' demnd la - -Ur -de là Gazett n idè

persécutione-et dos tourmen ts:: L anpagnes, de iiindit q s' r lenteniCr deS1000

cetto merveill . eteaornoil'enfer Ixcitt tous Ministro, qui lui répour.de 'a gricùteiro de la

ses enppôts c .ntre'l'Eariitip ;c'est' pour4uoi Ili in- pour publication ferin er laGarete lu

iété blh:phèmOe bont ýet cherche colonisation, on ferait u - r 'aI

s'en débarrasOren prosorivant les pretres, en fe pet 'ettre dO oit1ir'd esgdpté do "amuralci M:

sar~ ~ ~ ~ ~ ~~ ~.t tos.e ciot puaoirl"arfcd'l ''l.cet o).ikl dépu d'e Xanouaska;i M.-

iene. Va ins efforts pD u r abohl e puissan c que le Chs A Gagnon, .dit que l'on devrait faire davan-

démon;.l o Die.dors'uéhuist e rend inébranlables et tage pou r la Gazette des Campagnes. .

d aé Ceus d'avent puir radous . lui la Tout on regrettant que l'on n'ait pu faire plus,

foirce set euaavent .pu .ser . .upr . - nous .ferons nos efforts pour m ttre a profit l'argent-
focoeaetu. qui nousa été îec6ordé. Quant aux gravures, nous nr

?d -r La pre sso durles T r sacA m d an h d e laPa- pouvons aijourd*hui rnseigner nos Iecteurs'à ce sujet,

Iir a eu lieu~ prs lées vpresédentea Annedeola Pa- mais nous: lcur'dirns seulement que -ous nouem

aillugo Cde Ste-Ane onet réctligé de èle àl'oycasion iresserons de les uti iser auâsitôt que le Gouvoi'nement

legdet< Ste-Annéiie ont-réalse zrle pocion nous aura fourni les• moyens :de pouvoir les obtenir.'

ib ih de stôut l'e parcoura de'la pro es Ion Le AR'
re o6r- ropîéé,-èM. 'CsF'O, .CA USE RIE AG 'C L

P P de bon goût par - -

bsbe > orftmrflerneft 'et la dis«position. des verduroi. .m.:s rÂ s c

rois arcsB .; ve'r d'pn .beau modèle étaien-( t

placés aussi -siif: le pacour.s , 4; a n *'0S tla
sur'veillane' de M. -le vicaire,"'abbé ',PoulicI - ,yticularités du systèníc de .Boncr 2pour fabriper
mait-un mafgnifique.portiqlo a la'porte. 'rimcip5ale de I - rreinigrais.-Le système coistrto 'prmncu-'

l'égliée v.. l'autre,'- par :M. Jose1 ph'- Rny et es élèves de ilemnt 8j r r n sotdf

l'éco!e d'agriculture, vis Avis cette.inbtitution ,: t le p u rm enoA a rii ie , un r p d o s er ne t' iquide

troisième:parM..Jcan Beaùlieu.:-Nous espérons que ou urio artifiile, fre tn, sur une'teuled.

j':mnée'.prochaine, on -y mettra encore plus do dé- compost sPédult m a 'e ro'ti et partant là déa

voueoient' hplaç;at .ii plus grand nombre d'arcs de co eipac do qulnze à trdoun memeotmposéY se,

triomîphe,: pour, peu quît les.-cultivateuti.du dehos court e paice esimaua is trentefe.t ds 'aidnte p, -

vqulenty.contribuer :en fournissant eux.mêmes a lquide otiglesa maud l'umonaqe ou d u re

rciduro nécessireA l'ornementation. Où ne peut trop vilit e votilisation do l'aanliaque ou d'autre''

ire, pour recevoir dignement le Très Saint-Sacre- P cIl utc'ssi remaruer qi a d péuis

men qi vutbin i0ulr,. ne i,e it ji que. das nos latass eaqe qu'il y a des précau ion5s''
eui eut bien veni.nus 'siter qpreidre dans la construction de la menle on 'tas de"

dmeu•compost. Cetnines conditions'étant observées, air

Lesames Ursulnes au -lac; St Jean.-4gr D. Ra: conitribuera W la celérité 'du 'procédé, et de plusa ern
ciocstà Québec dimanche dernier. Il venait.de faire m à 's

inee du luSt-yan en même tep que trois Comme conséquence, ce dernier se trouvera plus

eligie es. Ursulines qui devaient y choisir la place riche en principes> gnzeux et salins que le fuiier d'ô.

d'un nouveau monastère. Cu voyage a dùètro tout table.
un événement pour ces religieuses enfermées depuis tobles n

des années ddns la solitude du cloître. .te bigéd'ahter altériaur que tv .

Après avoir admiré Hucceeritement Hébertville et tder 'xrà quie cind' pah r oyglui o demicrd !Org

Skjérème, el*es ont adopté:la Pointe.bleue commo l'en- empdyé euls coes engos, ndpnid e de

droit de leur future. misflon. Elles y ont même acheté lam1oyétodeuI 'Comme engrai, indééiietet d

un lopin de terre avec.une,maison où.e-los commen- l'on payelou mer , Dontans aucn c qs

ceront.dös clas'sesasitt q'epossible. Voilào1luvre l'ne peut yvoir erto en lesi achtant, pour l s ap.

dé laVnératblo Mère Mariede l'Incar n.i1ion qm d iquer le . hnouveau procédé.-

late ses.pavillonB. Nous assistons comme àune repe PlIt n'eprs beso n d'acheter., majure parte des

tition.des travaux de pla'nte fondatrice.-L:Abell. I 'etaS 'onr achIl 'e trouente s 'rtihaqu

Lâ" Gbz:.t'te'des.Cantpagles' _Ut, ee-JJanà otre, ,'3nis. Ue_ lnrai . lé.~ t'rouvent sur t "ehà'qtie

drniGret devu~,:.s.ampagnes u . nostrecteie sqle fer.n L'eau, qui-est la base du ferment, ne couteyp s

dép ûtéde.C o rue à i a on c in Gn m lt' e r s q uOie i-M' enti , et,"en som m e' tout contribue A rendre a

m a dpaui C ohar rne e . o i , datrgent, aa 'de fa ication écono iqu.' ''o.

nou d, aue G oi vetfr e me n et.q.tu acette * T ravail. a fa ire.-Lo .squ le ultivat ur . a' i en e

d. i-nde p a i t t é ill usr e. n t e u urna Le om ce e s i n un tMassin o u ré erv oir,, le . t 'ra tal , a fa ire..,

promponet ai éfarle et cehe aprèm pose st D loment àassembler:toUs los matériaux
proposot Di dipo; .cendio, u vlqe ouiéppès a ferer un, masse .compacte, puis.fpréparer.

cetedisvi.Ron,,.Qun»C9..etu neC n i,.vlnai, t ei le fnerm e urine tifciel nu le

r, te , .e , a om e .il d v a in c en ir o o e t , q. q u ui m ette n t n p a tiqr u l m é th o e .,ql u e , n o u s

L'Gui nrit qeet l'ûvere.e cori pro>ab e redoïn ändotndeîis vo li.vre, netrouvent pas.qu'ello

diLpoer fn e-tr do e l'greuItire a dû avoir u.ne demando plus de travail que lesystème ordinairement
ptu deirnavur ogsuivi daus la fabricat.on des composts.

nutreu destination.



372; . GAZETTE D S OAMPAGNES

Quelques-uns des avantages de cette mnéthode.-Les sols et à différentes cultures, ou, ciangeant les pro.avantages de cette méthodo soi.t nombreux. On fera portiôns de quelqùs, ingrédients du fermeont liquide.bién de les éti.dier dans tous leurs détails, et de s'en 50. Il est, de longue durée.-L'engrais, 'fabriquéex
rendres entièrement compte afin de les npprécier à actement d'après les règ'es,-de cette méthode a toutes.

pr jus vale.r,. les bonnes qualités du ,famer d'étable. Des essais, ré-
ci o pet doner kequu u courtaperç i des prin pets .pendatnt plusieurs années, ,ont clairement dé-

.p montré que 1'un et l'autrd produisaient sur.e 'sol des10. il n'y a poit de perte dans la fabricati n de l'en- ef fets d'uiie durée à peu près analogue. Dans plusieurs
prais ou, s'il y en a, elle est peu sensible -Le grard dé- cas cependant, on a trouvé que, sous, ce rapport, leien convertissant en grais des.sub-tauces végéF pr-mier était supérieur au second.
tales et autres, ct qu'il n'y ait, pas de perte de sels 60. On peut fabriquerdeZ'eigrais avec de'll terre.-et.de gaz; : r es ré'éments constit. ent les principes L'grais fait -de.terre est propre surtout aux fumurea

11 ni'et pai s de le sai our uperficielles, -t re n place avantageusement LIengrais
'i 1 pas dp . uanimal bien décompoé, sur -les terraine montueux.te liigent, de démontrer que le finnier pcrdbeaucoup dotinés à la culture du blé.d'irde, et en général, danse ues propriétés lorsqu'il est expoé, durait plusieurs les endroits où le sol a besoin d'un engrais court ouinois, à l'action de la pluie,, du vent et du soleil- pulvérul'nt.

Comme cela se voit sur plusieurs fermes-aucun él- Ceux qui ont le plus d'expérience dans la fabrica.muent n'ayant la fonction .dab-orber et de fixer i'arn- t:on de l'engrais terreux, considèrent que cest là unInoniaque et d'autres gaz. Les agriculteurs pratiques des principaus avantages que procure la méthode deet les agronomes sont d'avis que le f.mier soumis à Bommer.de pareilles influences prd au moins la moitié de s ' Gete méthode enseigne aussi la man.i.re.deraviver
force. Dans plusieurs cas, il ne reste que les parties Ceeehodelesegi la manière a-e
rèches de l'engriîs Au contraire, par hi méthode de de dsn-
~Bbmmer, on peut prévenir ces pertes. De plus, au d.ette-methode, le jardinier peut donner
MnOyenu duferniext et de l'air, par la construction rti- ue nouvelle force i ses couches, sau s ei changer le
culière du tas, on ajoute beaucoup ila valeur des prin- f cequ lui permet d'obtenir des
cipes contenus dans les éléments qi.forme.t la masse produits plus a bonne he re qu'en suivant le'système
dix compost. actuellement en usage.

;.En résumé, cette métho.le peut être considérée So. Cadavres d'animaux.-LU méthode de Bominer
comme un générateur des fe's et des gaz qui consti indique le meilleur moyen à prendre po ;r tirer parti
tuent les propriétés essentie!les de -l'engrais, tandis de toutes sortes de matières putrides telles que ca-
que le système ordinaire est plutôt un aigent de des- davres de bêtes, rebus de boucheries et de pêcheries,trpction. de poisson corrompu, etc. Ces substances, généralement

Il suit de ce remarques, 'qu'en pratiquait les en- rejetées, contiennent les élémenti propres à la fabri,
f.eignements de la nouvelle methode, on pourra fabri- cation du plus puissant engrais.
euer avec une certaine quantité de paille ou d'autres 9a. Gu ino, poudrette, poudre-d'os, etc.-Les cultiva.snatières végétales, une masse d'engrais beaucoup plus teurs qui désireraient se servir do ces engrais:concen-considérable et de meilleure qualite que si on emp'o trés ou d'autres semblables' trouveront avantage à les
yait tout autre procédé actuellement en usnge. Sur ce jeter dans les réservoirs et d'en faire usage conformé-
point, les faits sont d'accord avec notre théorie. ment aux règles de cette méthode. -Ainsi employées,.20. L'engrais est fabriqué en peu de temps.-Quels los matières fertilisantes seront absorbées par toutes
ile soient les matériaux a la disposition du cultiva- les parties de la masse de compost et produiront des
teur, il peut les amasser et les convertir dans l'espace effets plus durables 'que si elles étaient épandues suruu quelques jours seulémeunt, en un très-bon engrais. le sol, dans leur état naturel.

Ainsi, le surplus de paille, les mauvaises herbes, On peut'aussi fabriquer, à très-peu de frais, un li.etc., de la récolte de la saison courante peuvent être quide, appelé purin, qui, dans certains cas, peut êtreutilisés comme engrais sur les semis de blé d'au- employé pour fumures superficielles.wemne. Au printemps, on peut aus.ei préparer des Produits obtenu5 par cette sorte Mo-pilanposts pour la culture du bl d'inde e t d'autres yen de l'engrais fabriqué selon la nouvelle méthode,olbnte printanières. En tOMM, e ceultivateu Peut on obtiendra généralement des produits plus substan-obtenirses engraisun ax plus tt, et, ce qu i estencore tiels, un grain plus pesant. La raison Cn est- bien
- simple. L'engrais e.,t approprié à la nature du sol et3o. Le germe de toute graine est detruit dans le com- au genre' de nourritureabsorbée par les plantes.poat.-La fermentation énergique qui se développe ' Si le-lecteur désire avoir les preuves-de la possibi-

pendant l'opération détruit effectivement le principe lité de mettre cesystène en pratique, du peu de'dé-vitai de toute graine, dans l'amas de compost. Consé- penses qu'il occasionné et de l'exactitude des prin.quemment, l'engrais n'engendre pas de mauvaises cipes eiaeignés, nous l'engagerons respectueusementherbes dans les champs. à consulter les personnes qui font usage du*procédé
En répandant le ferment liquide sur un tas de fu que nous recommandons,

mier d'étable, on obtient le même résultat, on rend Le public devra nécessairement reconnaitre que ltla ceulture plus nette. . fabrication de l'engrais par ce système est préférable
- ko. L'engrais peut être approprié à differents sols et à l'ancienne coutumo de pré arer des composts secs -à .kdférentes cultures.-On peut varier la qualité de pratique défectueuse qu'il anidrait faire disparaîtr'e1b'enQgrals, de manière à le faire convenir à différents pour toujours.
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GAZETTE DES CAMPAGNES_,

Cercle agricole de St-Alexandro de Kamouraska

* ousvous rappelez sans doute de l'entretion que nous eûmes
enisemible, A Ste-Anne, vers là fin d'avril dernier, qiîant.à la
probabilité qu'il y av:it, suivant moi, de former à St-Alexandre
uncercle agricole,;etje vous fis alors part le m déterrnination
bien arrêtée. de m'entendre à mon retour avec le:Révd M. Roy,
curé de St-Alexandre; sut les meijleuîrm moyens.A prendre pour
ré6iiser. ce projet destiné à pioduire d'ieur'eux résultats.

Comméf J'en avais d'avancé la convictio, Ï l- dué avec
une spontanéité touite patIiotique s'emIr :asa d:S.(e asociem à
mon noble projet, comptant cominie moi sur la coopératioi
efficace de bon nombre d cultivateurs de St.Ale:andre qui

nutitanjuîrd'hui ont haitemetý térüoigué'de l'intérêt qu'ils
portelit A:l'anélioration de P'g.icultuie, cm faisnnt partie de
a Sociéé dd'agieulture du-cotté.de KXnaouraska.

Je suis en outre heureu'du pro'elamer, publiquoinent par la
voix île votre utile et intéressante Gazette dsc Camàpagnes, gide
ha-conférence sur l'agriculture donnée en avril dernier il St-
Alexandre, par le Révd Père Lacasse, l'infatigable aiptre le la
colonisation, avait admirablement prédisposé les esprits'à ac-
cueillir favorablement tout projet se rattachant à l'agriculture
et A son amélioration.

Le Il de mai dernier, le curé annonça 'au prône qu'il 'y
auirait le dimanche suivant une assemblée de ses paroissiens,
dans le Iut de se cancerter et de s'entendre snr l'apropos d'éta-
blir'dans sa paroi .se un Cercle agricole, société destinée, ajou-:
ta-t-il, A procurer A ses: membres de fréquentes occasions d
'instruire des défauts du systèrme actuel d'ugriculture, et des

nméilleiMoyens A prendre pourý -remédier.
-Le 20 dei mai, jour fixé pour la tenue de cette assemblée, un

assez grand nombre -de cultivateurs d St-lexandre s'étant
réuniq à la porte de Péglise, N. le curé' s'y rendit et présida
lssemblée. Il expliqua le bÙt des cercles agricoles; il démon-

'rique c'était grace à des associations semblables à cellè
qu'ils étaient invités à former partie que lagriculture dans
d'autres pays, notanment dans lEcésse, avait été régénérée
et.était devenue florissante et considérée.

Les paroles symp'athiques et pèreuasives de M.le Curé produi-
sirent l'effet desiré, piis ue la presque totalité des cultivateurs
présent se.hAtèrent de aire inscrire lenrs noms comme mem-
bres du Cercle agricole de-St-Alexandre, dont la formation ve-
nait d'être .décidée; puis l'on procéda de suite à l'élection
des directeurs et officiers de la société naissaute, pour l'année
coutinte. -

Voici les noms des officiers et directeurs: Président honoraire
M. le curé; Président, Régent Fortin, écr; Vice-président, M.
Fra Pelehut; Secrétàire.trésorier, Alexandre Gagnon, écr., N.-
P.; Directeurs: MM. Benoit Dechênes, Damase Souci, Jules
Oo'elletlls, Alexis Gagné file, Théophile Sirois, Ignaée Guérette
etNathanael Bernier.

L'assemblée alors se dispersa avec l'entente préalable que le
Cercle agricole aurait une assemblée le 20 mai, pour s'entendre
sur l'achat en commun des grains et graines destinés aà la se-
nience.

Le 29 mal, l'assemblée projetée eut lieu et grâce à la pro-
pagande de membres zélés que le Cercle agricole comptait dé-
jpi, un grand nombre de cultivaterra qui n'avaient pas assisté
i lissemblée du 11 mai, témoi ièrent lu désir d'être inscrits
comme membres le cette. soci.té dont ils appréciaient déj,
Pimportaiice. Le secrétaire crut nécessaire de réitérer alors les
explications qu'il avait données le Il mai, concernant le but
et les avantages des cercles agricoles, et à l'appui de ses avan-
<és et explientior's, il cita plusieurs extraits de l'excellente
brochure ti bien inspirée de M. le Docteur N.-E. Dionue, ii-
tit'ulée :' Les cercles agricoles dans la Province de Québec."

Une vingtaine de cultivateurs.demandèrent au secrétaire
d'inscrire leurs noms comme niembres du Cercle, et après avoir
décidé quelles sortes de grains l'on devuit acheter cette année,
l'assemblée fut dissonte.eil fixant le jour tde lit prochaine réu-
nion pour le 12 de juin courant.
. Ilitile'de vous dire que bien peu de membres 'manquèrent

à cette réunloi, et c'était. de bon augure; car le succès d'ui
cercle agricole ne dépendra que dci la îionctîuallté que mettront
ses membres A 'assister A tontes les réunions qui d'ordinaire
auront lieu le dimanche afin que tous les nembres puisant y
assister. ' "

il restait à 3131. les directeurs du Cercle d'adop;terle pro-
gram'nme.et les réglernents de la société: ce qni fut fait à cette
xoisième réunion. Je vous transmettrai très prochainement.

ne.copie (du toit, et oue vous convaincrez, M. le Rédacteurr
quele programme et les réglements adoptés ont, sans etro par-
faits, au moins le iiéritWeh'être inspirés iar un esprit A la fois
religieux et-patriotique. En effet le Cerclea pour devise deux
mots chers à tout bon chrétien et patriote: I Religion et pa-
trie, "l et ponr patron St-Isidore."

Tous les In, le Cordle agricolo chômera la fête de son saint
patron en faisant chanter ne "'rande messe A laquelle ses
membres asuisteront ou corps et ily aura comnunion générale
pour demander I Dieu de bénir nos travaux et nos moissons.

S-i Grandeur Mgr lArcheveqne de Québec, étant ici en visite
astorale le 13 di muis courant a tenu A prouver qnillavait

en trisliante:iitales cercles agrileses en félicitant cordi.
alonieût celui de Si-Alexaidre, en ces termes:

'Jai apprii avec un grand plaisir que votre piroissu avait.
"l'avantage de posséder un cercle agricole. Je len félicite de

tout mon coeur, et j'espère que ses membres sauront profiter
les avaîtages iiii peuvent un résuiter.
Après Il umeste, les membres du Cercle an nombre de plus du

quat;re-vingts, se renulirent en face du presbytère o'iSa'Gran-
deur vouluît bien leur accorder l'insigne faveur d'une béné-
diction sliéciale. qu'il précéda d'avis iinportants eiitr'autres:
ceux dt'insister assidlûmuet aux asse.mblées du Cercle; de:liro
les journaux dPugricultùre: car'malgré ses occupations multi-
pliées, le cultivaitenr peut encore trouver le temps de se li-
vrer A cette lecture qui serait avantageuse pour lui et ses en-
fits, quand elle est faire en famille; qu'il importàit de savoir
conlserver les engrais, dont les trois quarts suivant lui étaient
perdus, vit le peu de soins (lue l'on apportait pour les augmen-
ter et les conserver. Sa Grandeur ajouta d, plus I que les
m1einbres du Cercle devaient se garder de partager le préjugé,
bien tropl répand, qu l'on ni'avait.'nienàapprendre de per-
sonnes iclws et instruites qui ont passé leur vie à étudier l'a-
griculture et à multiplier les expériences, propres faire con-
nattre les meilleurs systèmes de cultur. I'

Le bureau de direction comprenant toute Pinmportance et
ltilité des .conuféren.es sur les questions agricoles, a 'déjà
cha'gé le Secrétaire d'inviter plusieurs personnes compétentes
à faire des conférences dans le courant de l'été, et les mesures
sont prises pour que la première conférence ait lieu en juillet
prochain.

St-Alexandre,'16 juin 1881. A A
Nous ne pouvons que féliciter les paroissiens de St-Alexandre

d'avoir si noblement répondu A l'appel de leur curé, en éta-
blissant un cercle agricole dans leur paroisse, et d'avoir donné
cours an projet si bien inspiré par un ami de leur cause, 1. le
Notaire Gagnon. Nous savions d'avance qu'il réussirait dans
sou projet: nous en:avions des preuves par les abonnemedsAi
la Gazett des Canpagnes que M. Benoit Dechène, homme'de"dé-
vouement, a réussi il nous obtenir dans cette paroisse. Vous o
voulez le progrès en agriculture, et vous prenez les moyens dey
artiver: tant mieux.

Votre cercle agricole IL été scellé avec le sceau du succès.
S. G. Mgr Atcheveque de Québec, 'vous devez cn être fiers, la
hautement approuvé, et Pa béni avec toute l'effusion de son
coeur de pasteur; il a .édifié votre cercle agricole sur le roc,
et soyez sûrs 'que si vous mettez généreusement en pratique
les conseils qu'il vous a donmîis, -l prospérité sera votre par-
tage: en récompense de.votre dévouement A la religion et à la
patrie.

Culture dt blé-d'Inde.

Cultur du lé-d'7Tnde comme aliment. Comme la
plupart des végétaux cultivés, cette plante demando
des façons faites A propos et une terre bion préparée
i le recovoir, peur 'donner de boils produits. 'Cette
plante doit être seniée siriun terrain convenablement
atreubli. Ses grains sont placés nu nombre de trois ou
quatre dans, de pétits ereux d'environ deux pouces
do profondtunr, Cgâtlement distants les uns des autres
du den AI trois pluie, suivnt le dégré de fetilité du
sol. Cette opîéôation se fait d'or dinaire au moyen d'ui
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Sordeau: qniVsö-t' A 'tracer' dei lignes, lesquelles se siteede. 'Lés faons multi psi a né6â8Î
orÔisent A anglesi .dr.oits. C'est' A leurs points d'inter- détruisont les mauvaiFes herbes, divisentla terreen-seetion queso font les p'etits'creux oùles grains sont tr'ouvrent aux influences de Il
muis et recouve ts in.u mèdiatement du terre. ' inestimable plante occupait -ans' nos' spu io d'

Das q;,e les plants ontatteintune hautour dedeux récoltes la pla'ee g t ,fd
A trois 'pouces, .ils 'doivent recevoir uie façon à la liti.ité etsonm'o deèàîlture,.il'on

houe uija piocho. Lorsq u'il ot uino certaine force, aantages' notables pouiC notre agriculture locale. et"
environ it euf pouces de hauteur, une nouvelle pour l'accroissement du ienaêtre doi habitn'tside

foscampugnes comme 'pour celui'des.villos q'ells
mais A uneplus grande profondour, apròs entourent,en leur.oorant.un aliment sain et agréablu
truit les moins vigoureux pour nl'en ai ser qu'un seul au goût-tout A la fois.
par creux. Lorsqu'ils ont atteint une hautcur d'env' Ainsi, production abondante et. souvent lucrative-ron deux pieds, rils son t buttés, Q'estaà dire que chaque nourriture salubre; accessoires 'utiles (les feuillcsetpied reçôit uno façon'gul consistoâ placer autour une los tiges) pour divers'besoins du ménage champêtre:
e vation (le tot'rr dequelques pouces pour résister bon" lémient de sdccessions de cultur'e, tels sontaux.Intonpéries. de 'la saison, leur donner do la vi- réé los prin"cijiaux avantages de laculture
greir, et amene la p nouvelles r , ote-. d'Inde, que nous désirons de tout notre cœur voir se

Lorsq,.ue les éps ont leurs grains formés. et, up propager.dans ls campagnes oàelle, est a peu pr s
prochenît de a miaturité, les sommniités des plantes sont inusiée
coupées.'poui' ôtro données aux bestiaux qui en sont

Voici encoro deux renseignements précieux, d fM.
Lt r6colto 'se fait o'dinairement en o::tobr. Les liour, sir la, culture .du bléd'lnde,,quenous em.

pis'ou fusées son coupés, mis un par le retian pruntons a o'L'aimanagh agricolo de la Société d't
homent'des.feuiilles mines qui les recouvrent, r griculture do Grenoblo, année 1851 :

par deux 'et suspend as"i uni certaine élévationi de " Lorsque le bIé-d'Inde.(maïs) se présente a.un peu .

terreý, pour etru bien d'esséch-s avant leur égrénement. p'us d'un pouce au-desus du sol, il fautt herser toute
..La prod ction du blé-d'inde varie énormément la pièce avec une herse à- dents de fer,.et sans plus de

suivant la qualité du sol, les soins donnés 11 cul précaution que s'iln'v avait rien de ,planté dansle
t8ro'et la variété des grains. Ces variétés, au nombre Iamp; seulement,. il. e4 important qu'un'. homme*.
de inus .de.trente. diffèrent beaîucouîp entre elles par passe dans les ranug, pour r etirer, avoc.la houe, .la grosseur, par la couleur et par leur plus ou mois simplement aveC ld pied,. les ihottes -qui pou'aicnt.-
grande fertilité. recouvrir et étoufler le maiïs. Il iofaut pas craindro

Le b'é-d'Inde est un aliment aussi.sain, aussi' nour- que la hero.o déracine cettepiante,'qii!tient'fortoment
rissant~qu''ré.able au goût. S i préparation est facile au sol;, mais, jar ce moyon, la plàpart des niiisce-

pexigeo pu do condiments. La farine entro dans la herbes sontdétruites, leurs graines germées ou prêtes
compositioi du pain de ménage dans un grand nom à germer, sont mises A l'air et affectéés par le hâle ou
bro de localités. L'on a remarqué que les population, par le sok il, et la terre desserrée etouverte us .
qui vivont une grande partie de l'année avec le bé- fluences atmosphériques,
d'Indo étaient très robustes et par conséquotet très On 'peut hâter le maturité di]: maïs et' en mème
aptesjaux travaux rustiques. temps la dessication du grain en cdupant'los tiges

-Ios animaux domestiques nourris avec la farine ou rez-terro. Par cette opération, la sovo qui'est dans la
jes grains concas.sé du blé d'Inde s'engraissent très- tige suflit pour terminer la maturi.té des épis, quoique
promptomeiut.. La réputation de certaines volailles le grain soit encore en lait. Il est important' que lesgiasses est due on partie à l'udsgede cette nourriture. tiges soient séparéos des racines. avaînt qu'une gerie

Aux Etats-Unis, le blé d'Inde a remplacé en grande de trois A quatre degrés ait arrêté la sève,' qui alors
partie l'avoine potur les chevaux. serait viciée et impropre A teiminer l' végétation dé

Culture du blé-d'Indecommeplatefourragre.L'em la plante; ces tiges doivent être relèvées et. mises -'.p!oi du blé-d'Inde comme fourrage est hautement re- bout on faiscau poir en former des m .ules qu'on
commandé, quoiqu'il ne soit pas aussi usuel qu'il de- lio avec trois liens de paille. Ou reconnaît que les
vrait l'êt:e d'après son bien reconnu pour la nourri- tiges ont atteint leur maturité lorsque, en tordant le

Odes vaches, dont les qualités inctifères sont con bas des tiges, il n'en sort plus d'humidité. '

sidérablementaccrues par cotte alimentation. Pour cet "Je dois au hasard la découverte de ce procédé,.usage, le blé d'Inde doit être semé A la volée, assez ceci eut lieu en 1810; depuis lors,'je 'n'ai cessé, ch-iq
épais pour donner une végétation abondante qui est année, do consacrer quelques tigos A renouveler'cettecoupée avec la faulx et donnée eon vert aux animaux expérience, qui m'a 'to jours' russi. Les .meules ne
rumimiants. Il domande un terrain frais et bien pré- doivent pas être grosses, ;pour que l'air. puisse pé.é
paiépar des labours, etc. trer et dessécher les tiges; elles, sont a ppuyées'contre-

Culture d1i,bté-d'Inde considéré comme élément d'asso, un mur, lino haie, un treillage.; ce grain, plutôt' mûr
lemnt;-Lé bl 'd'frie, commue récolte sarclée, 'estune que celui des cannes.laissées adhérentes la racine,
prépaation d~'u.tant meilleure pour une récolte sub- donne.nno farine plus blaniche, ayantnoins doson,
séquentè d'une autro 'nature, que, n'occupant qu'une et a un grain plus savouru x, plus délicat.
petitprtidu;sol,. raison de la graînde distance < Pài ce moyen," le mas pourrait mûrir dms.les -
mi'e.oritroles plait.% il noe peut épuiser ce 1.1 que lieux où-il ne mnûit pas d'ordinaire. 'Il set'issi A
datris l'espau très-restreinit qu'il occupe réellement; le débatrrasser plus tòt .un sol que l'on voudrait ens-
surplus formant 'une ra-serve pour la récolte qui Jiii iencer de bounu heure."
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Clhoses et autres. ' Faites. dissoudre à. n'eau-froid-un idemipnquet, elatineet une poig<édode gne arnbifue. Ajoutez unlivre e sucr
- Ottaa.a exp6di6aux marchés anglais la semaine derni une pinto dcan, ine oig'dée ino usso d'.irlainde, du méruboère~ près'de cinqj cents tètes de 'bétail.......fenille)..a.. oû f:itos bouillir le tout- pendant ~un.urère cin- "c,, .. êe"dbtLl here et pr s avoir pass ce sirop -au ta njo ozi jnUn:cultivatetur du N WHampshire a mis,' Plautomne der peu odebran d."Buve.z Av lIt.' r a a,.aj1tz-y.upnier, dans un baril de pommes de son verger, une let tre priantlacheteur de li envoyer une réponse. .Cette réporise. vient'deCm etro.envoyée de Biringham, Angleterre.-Moniteur du

: Prix.doe produitâ de la.ferme.-.&eurre.-.Cott semaine a étépls tranquille et les expéditeurs out été moins anxieux d'a-ohetor,..nous n'avons point de. changement,à fuire, dans nosconrs, mais la'tendauce est loin d'etro en hauss.
Froiage.--Le marché est calme de' 8 à 8i'pour les mreIlleursles qutés mnoyennes sont 'onr<os d. i à 7 c.ar MINISTRE É RIE'sdifédelégers -art-as .'es prix A' Neiça'.Yôrk' étitient uný peu

plus fermes.- . - ., , . .
Le cable donne le prix.de.51 shillings à Liverpool par 112 OTTAwA, 2 5 mai 18184livres, mais les télégiaphe r n que 50 sbillings. IU que les circonstances out fait voir la nécessité d'Ajjor.. s'attend,â des arrivages consid'érables et sans aucun doutevo ter certains changements au sy gover.Sdesiprix:plusj bas d'ici à quelques'semnines.aussitôt que la neuientdins.l'aduini.'tratiou des terres' fliv a l g .-chaleur se .fera sentfr.-Moniteur diu Commerco, blic est donné par le présent :- , r - ,p
eBeurresest ueur de Terrebonne. manuniicture 1. Les règlements du 14 octobre' 1879 ont ' '....de beurre West ouveërte f e.juin courant. Onaa reçu, dès le:pre. nnett de Son-Excellence le Gouverneur Générales conseil perierjour 1500 livres-de lait;:Jes canistres n'étant pas encore 2 0djour:dmin conraut et rempb pr lsrg on onsi1ontes faitee,l'on a'n'des cultivateuvs partir do deux milles vau:s, concernaut la vente de terres propres à :glnture-:pour emporter leur'lait dans 'des chaud ière. Aujourd'hui l'o 2. Les sction r ant d ui ropr es lareçoit.3000 livrés de laitlét l'on a'raison det -coireqiu'avaut du~ csli i do fer Canaie d Pumrue caist ite ds uzofliemnine prochaino l'on cu recevra' 4000 à 5000 livres par rayon de 24 milles do eoaquecôt6.du la ligne dd , -dit-chemin.dojour. ' e e"ses ee t lexception deelles'qui pourraieut Ôtro réservéos comrue~Ce réjultat I.tountt-à-faitircnt e laisse erp6-er.quie. lut s*àý bois pou r lescolonis su r dester-res dle p-rairie-dans la dito'la beurresie de St Sauveur marchern at- iiioius do paire avec zone, ou dont le Goussur oen conseil pourra sécialemetle&autres beurreries qui sont déjà établies diuus la province de disposer-se'ont iffectées excluieent .fa i établaemot

Lnée gcu docau-oca otAWÑnsrpu ar (homesteadîs) et aux îeréenipt ions. Les sections portan2t oc utLes genus de ,chaque conicsýion sont à s' ri ir or faire, tuèresiois Cu ean le aifl&ý ditezn i~ e ere udebarroyer leurlait chacuuleur tour; de cette manière l tanus. de fins en da d qi19 dt zn euen tr- duse-oertdu, lait n'occasioorit aucune ddpouseextra et chacun ile cmanie. u cquie:etireraitdela btrrerie'le proituet proveuant de la vento du 3 to augbetUrid.-L Xo ird. ' .Ipqý2 . 'r6ind ot l 3. Le ores affectées u repirse nsd
Lei ter u. s auxq -f'lea~de laý ditoe- rd 'zono de 24 millemido chaque côt4 du cLetin <le Can. dito

du Paciflque, iusrcrites jusqu'nit31o ou lrtu décpmb prenait
RECETTES i usivemenuutl, seront vendus it t .ux:e 2 e250 paracre;quatie disièmés <ln prix d'nebut, pdurautintérâtnu'tîar o;Pour cntitpar aué,sl-n aesàl<liratiu.,t.lCo»ment teindre de petits' artides. cnme rr *o lp a a«- U .ra. ' • J<ay3e on six versementa ég:aiîx nuuiels c o ditDans les Teintures domestiques, pour: poit< nrticles. la date, avec iit6iit au faux susdit- ur toll" 'pri dx.Teinture etial Mordant sont souvent bouillis euseuible et l'ob- chat qui restera imp yée îd teP5 su tov1 ajet;.mmergé dans le.liquide. En voici quelques exeouplfe: chaque versement. . ., . mys, pnyble ave

Cramois i -Fultes bouillir quatreoonces de bois dnI*Brétdil.avcc 4. A compter du 31o jour de décenibroprochaîu le prix re-nue demi.ionce d'alun et un quart d'once de crême de tartre teru lo mme-c'est-à-diro $2.50 Facre-lour -les préexuptboiî,dans un-gallou d'eau., ., ' , - - ' daus la dite zone, ou dans la zoe corresponda o -brnelî<.mnit lu (lirt chemnîi de' fer, îuîîîs'elî'rîz scrîý1ay ý_Pourpro ou Lilas.-Couleur violette, deux ouces; Perlasse, nue moenle ur l eri de frmisns,- cou'pil ôt-,unquait d'ouce; eau chaude, un demi-gallon. se' urn irati'n itreis ano u plor lo ayó oµ
Éoel on Couleur Chair. Les soucoupes.roses avec nu p'eu de ' a lis'eu icnt. r

Jus de citron ou de ceaéne de tartro sout très commodes. 5. Les terres fédérales, appal tnit nu gouvernciunf dansVoilet.-Fultes boùilîlir 'quatre onces de bois de Campoche un rayon de 24 mille&. de touto lig e ,r e der heuint deauravec unQ.ouce d'alun, et un quart d'onco'do. creme du tartre, reconuuo par.le niistie. des chemins (le fe. ch aurrdans une6 pinte.d'au., ' ....,I- doindènvis danls la Gzetic offleiello coumulre dt>It n rUU
eu.-Ajouez saire pu leoja 'dlchémi te fr, seioqLt venduces aux p cietoiîdi.obtenirla teinte désiréeous ci-dessous :-Ls teis diltes.d précmptnuss.rou dr.

Jaune.-Faités'.bouillir-,deux -ones le 'tumériquo' ou dix dans le précédent e t les tious.ii ou
raine de safra, avec une demi-once d'aluu, dans uue pinto vendues à $2.50 l'acré, co t t. 'or

er* oJuez àla lnturejauno assez do bIen liqluide o Ma i oitr iO r i ni .aùsa ela'redruvt ou î-tufc~ polires aib Dit les te)0<i-, uÀi)dOit, dehors rIe làt dito:'zm'e du ebetuin de. for Canadien duli Peitque; adle i stoï,-~~~~~~ oi.Fitsbutlr une oueâ oCapchunqur docopirr s, à Il'onoption, des cais. prévus dan. 'qua ýlUeec oide saeteit'une demi-cuillea la clauo deuxdo'galon d'eau. . . bil-semnents (bomebtends) et-les préom ptimpot pou ses'éta
Couleurs Cham:o:L-Fàites bouillir une once do fustique et 'i.poià.es à la ventocouio ter res publqdlxgiiuind'alun;dàs un pot d'eau. • .. 7. Les tea 'ie déîignées. cotume terres 'publiques seront peu-idues tiun.pix nifortu&.do. $2 l'0er .. î1i-îëom t c té

A'oyen de gue ëir la r/ume don's cértiis ca'. sîpéciatx.oà l iniistro doe litriexcp
c ver des'dlspo.,itîos de' la'section'.î ds'ae ne uodid ent;r,---. intldpui, emidù 'Jùurn.I de Québecvotcid comminulqu'er orra r-tir d6lae veu t.h a essiod a

c-u lr¥uD cour e'hhU'm eatues orrs propie' à ]a dult' 9r o a 1. n 'id r -



GGAZETTE DES CAMPAGNES

et les offrir en vente à l'enchère puîbli lue aiu plus haut cliché'
rlsserr, 'et dans ce nier cas la mise à prix de ces terres sera
dle $2 Pacre.

S. ýL#es terrpes dpr&mLption Cen dehors île la zone du chemlit
(le fer Canadien du Paciftique seroniývendues ait prix rûtifoi-msI
de 82 l'acre, payable en que sêseesommu à I'expiratiou d( troa
tits à compter cle l'insicription, ou plus tôt'; belonr que le réélit.
mant aunra acquis unt titré à son) quart, de section <l'établisse'
ment (homestead).

9. Les dispositions de la clause 7 ne s'appliqueront pas au
terres situées dans la pi-ovince dii Manitoba ou dans les terri-
toires du Nord-Ouest au nord de la zone renfermant les terres
du chemin de fer du Pacifique, oli une personne étant réelle.
ment établie sur une section impaire aura le privilège d'ache-
ter une étendu e de 320 acres de telle section, nais.pas plus, au
prix de $1.25. 'acre, au comptant; mlis il lui faudra avoir r.6
sidé réellement pendant trois ans sur cette terre avant d'obte-
nir des lettres patentes.

10. Les prix et conditiois de paiement des sections impaires
et des préomptions, ci-dessus énoncés, ne s'appliqueront pas
aux personnes qui se seront établies dans aucune des zones dé.
crites dians les dits' réglenents du 14 ocro'bre 1879,-reeindos
par les présentes,-nmais qui n'ont plis obtenu dl'inscriptions
pour leurs terrms, et qui pourront établir leutr droit d'acheter
ces sections impaires ou préomptions selo i la cas, au prix et
aux conditions fixés respectivement par les dits règlements.

.Boispour les celons

11. Dans les townships do prairie le système do lots à bos
sera continié,-savoir, les colons n'ayant pas de bois sur leurs
terres auront la pernission deacheter les lots à bois d'une éton-
due uexcédant pas 20 acres chacun, à un tus uniformne de $5
Pacre, payable comptant.

12. Les dispositions du paragaphe immi iatnient picédent
m'appliqueront iiussi aux colons sur les sections de prairie iche-
tées le la comp:gnie du chenmin'de fer Canadiend Pacifique.
dans les cas où les senles terres à bois disponibles auraient été
réparties sur des sections paires, iiourvu que la compagnieu il
chemin de fer consente à agir duns le ineine sens lorsque le
seul bois dans la localité se trouvera sur ses terres.

13. En vue de favoriser la colonisation cin réduisant le prix
des matériaux de construction, le gouvernemu ut se réserve le
droit d'accoffder des licences de temps en temps, en vertin des
dispositions de "l'Acte des terres fcdérales, " t:our couper du
bois marhard sur toutes ses terres situées dans des townî.shim
arpentés; et toute occupat.on oi vente de terres dans les li-
mites de ces licences, seront alors sjettes à leur opération.

Fcntes des terres à des particllers oi à des corporations pour des
ni>i8 de colonisation.

14. Chaque fois qu'une compagnie on un particulier aemnn-
de des terres pour les coloniser, et est disposé à délenser des
capitaux pour construire Les moyens de communieation entre
ces terres et les endroits déjà colonisés, et que le gouvernement
est convaincu quo cette compagnie on cet individu est do
bonne foi et a les moyens do mener cette entrepîise à boin-e
fin, les sections iniaires des terres ern dehors le la zone
du chemin de fer Canadien dIt Pacifique, ou de la zone d'au-
cune de ses ligues d'embranchement, ponrront t re -venducs à
cette compagnie ou, à ce particulier, pour moitié iris, soit $1
'acre comptant. Si les toi res demandées se trouvaient sit iées

dans la zore di chemin de for Canadien dit Pacifique le m1me
principe s'rippliquera quant àl itre mioili dle chaque section
paire, c'est-à-dire une moitié d:k chaque se'tion paire 1 ourra
ôt.re vendue à la compagning 0u partI.icur air prix de $1-25
Vacro payable comptant. La copra nm onu le particulier arra
le plis protégé jusqu'au montant îe $500, portant intért VU
taux de six pour cent jusqu'à parfait pnienent, dains 1 cas
'lavances faites pour placi r des familles sur des établissein:en to,

.Cn vertiu des dispositions di la section 10 îles nnoudemrens à
l'Acte des terres f6dérales précités.

15. Toute telle transaction se fera aux conditioissuiivantes:
(a) Pour les terres situées en dehors de li zone du chemin

de fer Canadien du Pacifique, la compagnie on le particulier;
selon le cas, devra, dans les trois aiis qui suivront li date de
l'arrangement avec le gouvernenienrt, placer deou coloussur
chacune des sections impaires et aussi denx colons sur des étn-
blssenents (homesteads) sur chncuin deu sections iaires coin-
prises dars le projet de colonisation,

(b$ Si les terres demandées se truvent situ6es en dedans de
la zone dt chemin deI for Camidien dii Pacifique, la compagnie
on1 le larticnlier devra, daiîs les trois rus après la date del'ar-
rrai gement avec le gouvernement, placer deux colons sur la

r mjoitié deà chaque seerie'r paire acheté on vertut des disposi-
tions dri paiirrgraphbe 14'ci-dessiiîs, et irtirsî-'uicolon suir chacu
des deux qumarts de section restant <ilspoibles pour des 5ta-
blissementsdanims cette section

(c) Si les auteurs dru projft'font dlfaut de placer3le nombre
prescrit de colons, dans le déli fixé, le Gouverneur en conseil
pourri- résilier la vente et le privilége de éolônisation, et re-

i prendro possession de terres non colonisées, ou exiger le plein
- prix de .S2 l'acre, ou $2.50 l'acre, selon le crispour ces terres,

comme il sera jugé à propos.

(r-) u'i sit bin cutpris- îre cect nie s' applique .qu'aüs
pro ets le colonisati'on des.terr-s publiques par dos immigrants
de a Gride-Bretagne ou du contnent européen.

Tei .iage

16. Le système énoncé plis bas .s'a pnliquera aux demiandes
de terres pouir.desflns de pâtruge,:et avarit:de faire droit'
aucuno demande, le ministro.de l'intérieoir s'assurera quele
requérant eqt de bonne. foi et a les moyens de mener à bonne
fin Plentreprise qui fait l'objet de la demande.

17. Lv ministre de l'innturieur pourra de temps en temps, sui-
vant qu'il le trouvera corn venable, offrir. à-bail tels towiships
oin tellesparties de towíslhipis propres à des finsd«e pâturage, à
une mise à prix qu'il fixera, et es vendre arn plus haut enché-
risseur-la prime pour cs baux sera payée comîptant lors de
la vente.

18. Ces banx seront potir tin terme de vingt nii, et atirési en
conformitié des dispositions de l setio n huit de l'amendemeint
précité e lActe des terres fédérales, passé à -la dernière ses-
sion dl pailement.

19. L'étendue comprise dans 'ina bail sera toujours prolorr
tioniîée a. la gnantité d'auiiauxqti y seront gardés, à raison
de dix mneres te terre piour chIiue aunimal si, toitfoi, le. lo-
catiire iégligeait dans 1es trils nrs à ~coimter de la date d;
bail, le mettre le nombre voulu d'aninmar sur la terre, ou si,
subséqueniment., il faisait défIut de garder un nombre d'atii-
maiux propomionré à l'étonuiie des terres affermées, le Gouver-
ieur en conseil pourra résilier ce bail, ou en diminuer propoi -
tionnellement l'étendue.,

20. En mettant le nombre voulu d'aninaux dais les limites
des terres affermnées, le locataire acquiert le privilège d'che-
ter et de recevoir ý des lettres patentes pour une quantité 'de
terre comprise danis «ce bail pour y construire les bâtiment
V1eessaires ~n'excédant pias cinq pour cent le l'étendue des
terres afferniées, laquelle ne devra; en aucun cisgxcéder
100,000 acres.

21. La renteo payable pour une terre affermée seraitoIujours
au taux de $10 par chaque raille acres qu'elle renfermera, ettle
prix de la terre qgti pourra ètre ahetée pour la 'bttioit a bes-
tiaux mentionnée dans le paragraphe immédiatement prI
dont, sera de $.U25 l'acre, payable comptant.

Paietirete de-s ter;e.

22. Les paitrcnts poiur des terres -publiques ainsi que pour
des préemptions pourront se faire soit en argent, soit en scrip,
soit ei certificats de primes mnilitaires on de police, au choix
de lacheteur.

23. Les dispositions ci-dessus ne s'appliqneront upasaux terres
qui ont quelque valeur comme emplacemeuts de ville,: ni aux
terrains bouillers on autres-terrains miniers, ni aux carrières de.
marbre ou de iierri. ni aux terres sur lesquelles se.trouveront
des pouvoirs d'eau; elles n'riaffecterornt pas', non plus, les s. etions
11 et 29 dans chaque township, qui sont ies toreidó.ç'colles pa-
bliques, ni les socetion.sS et 26, qui sont déb terres de la compa-
gnio <le lai baio di mdsoin i

Dépnté du ini»streldu'ltInt4rieur. -

LissA RU$sSELL,

Ar-penteur général.

VENDRE : Les miilleures ruohes canadieniies à bon mar-
tché. S'adresser au Dr P. LRuE, à St-Augustin (Comté

de Portneuf).
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